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Kim Zombik chante (à gauche) accompagnée de Kate Wyatt au clavier.

HGJazz : Les voix de l’espoir 
Pour célébrer les femmes sur scène et au 
chevet des patients

Les femmes étaient à l’avant-scène 
au Jazz Fest, de retour pour une 11e 

édition toute en harmonie, l’été dernier. 
Les patients de l’hôpital et leurs familles, 
les visiteurs, le personnel et les passants 
ont profité de spectacles mettant en 
vedette certaines des artistes de jazz de 
Montréal les plus renommées. 
	 « Nous voulions rendre hommage aux 
femmes de cet hôpital, dont la compas-
sion et les soins attentionnés apportent 
réconfort, bien-être et surtout espoir 
aux patients et à leurs proches », expli-
que Bryan Highbloom, musicothéra-
peute de l’HGJ. Le thème Notes d’espoir 
célèbre également les musiciennes elle-
même dont les performances ont réjoui 
les patients durant le Jazz Fest et qui 
leur ont apporté un rayon de soleil lors 
de spectacles dans l’hôpital tout au long 
de l’année. 
	 Les adeptes du festival ont eu droit à 
une grande variété de styles cette année 
grâce à la clarinettiste Lori Freedman; la 
flûtiste bansuri et compositrice Cathe-
rine Potter, les vocalistes Helene Engel, 
Tamara Vickerd, Kim Zombik, Nadia 
Bashalani et la chanteuse marocaine 
Sabah Lachgar; l’artiste du son Kathy 
Kennedy; et la saxophoniste baryton Ida 
Toninato. Il y avait aussi au programme 
Nicolas Caloia, Damian Nisenson, 
WDJ, Open Standards et Mad Parish.
	 « Je m’y connais surtout en blues, rock 
et jazz, mais Bryan nous apporte toutes 
sortes de musique, et c’est génial, expli-
que Lynne Dagenais de la Fondation 
HGJ. Comme ça, toutes les générations 
sont comblées, car nous avons de jeunes 
patients dans l’hôpital. Les découvertes 
musicales nous ouvrent de nouveaux 
horizons et nous apprenons à connaître 
d’autres cultures et même des instru-
ments différents. »
	 « Je viens tous les ans au HGJazz. 
Après un avant-midi au travail, c’est une 
pause si agréable, et pas seulement pour 
le personnel. Cette année, j’y ai vu un 
patient de l’unité d’AVC tous les matins 
avec sa femme. Pour eux, c’était sûre-
ment une aide spirituelle, une chance de 
prendre une bouffée d’air, de relaxer, de 
voir du monde, et de s’amuser un peu. 
La musique nous touche vraiment. Les 

gens tapaient du pied et tout le monde 
souriait. C’est contagieux ! »
	 Comme chaque année, Esther Lo-
renz du Service bénévole de l’HGJ était 
là elle aussi, se laissant entraîner par le 
rythme. « Mettez de la musique, et me 
voilà !  s’exclame-t-elle. C’est très bien 

que Bryan présente différents styles de 
musique. Je n’arrive même pas à pro-
noncer le nom de certains des instru-
ments ! Je m’occupe des patients depuis 
si longtemps, je sais que la musique fait 
beaucoup de bien à tout le monde parce 
que ça met de bonne humeur. Bryan 

travaille très fort pour rassembler tous 
ces musiciens, je pense que ce qu’il fait 
est tout simplement extraordinaire. »
	 Tous les concerts étaient aussi trans-
mis en direct pour les patients sur la 
chaîne de télé en circuit fermé fournie 
par Hopitel.        P jgh.ca/jazz

À la recherche de Da Vinci ?  Oubliez les salles 
d’opération et rendez-vous à la cafétéria

Certains des artistes les plus talentueux parmi les employés 
de l’HGJ font un retour à la cafétéria. Ils exposeront à l’édition 
d’automne de Galerie 3755, le suite de l’exposition d’art du per-
sonnel qui a connu un franc succès plus tôt cette année.

Vous pourrez voir les oeuvres présentées par les exposants, tant 
nouveaux qu’expérimentés, du 20 octobre au 18 janvier 2011 un 
peu partout dans la cafétéria de l’HGJ.

Pour plus d’information, communiquez avec les cocuratrices de 
Galerie 3755, Mona Rutenberg (art-thérapeute de l’HGJ) au poste 
4631, ou Shiri Alon (adjointe aux archives à la Bibliothèque des 
sciences de la santé) au poste 2453.


